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Pascal CHARTIER - BIOCLEAN, verre autonettoyant :
Ingénieur ESPCI – Entreprise Saint-Gobain

Bioclean est un véritable »breakthrough » dans le domaine du vitrage bâtiment. L’intérêt qu’il soulève auprès des clients est déjà considérable, notamment compte tenu des importantes économies réalisables sur le nettoyage des grandes surfaces vitrées. Cette innovation est qualifiée de majeure par les acteurs du marché du vitrage bâtiment : architectes, maîtres d’ouvrage, fabricants de fenêtres. Les retombées pour eux sont une réduction de l’investissement d’un bâtiment et de son coût de fonctionnement, un gain de temps et de confort, et une amélioration de l’aspect visuel.

Le verre autonettoyant est considéré comme le futur  verre standard sur plusieurs segments de ce  marché (fenêtre habitation, façade et toiture des bâtiments publics et commerciaux). Potentiel de plusieurs dizaines de millions de m² par grande zone géographique (Europe, Amérique, Asie).

Bruno GUIMBAL - Rotor interpale pour hélicoptères

Ingénieur Arts-et-Métiers – Sa propre entreprise, ex Eurocoptère

Il s’agit d’un nouveau concept de moyeu rotor d’hélicoptère adapté aux rotors de grandes performances avec un nombre de pales de 4 et plus ; l’innovation consiste à relier les pales du rotor par des amortisseurs situés entre les pales, alors qu’avant les amortisseurs reliaient chaque pale au moyeu ; il s’en suit une simplification et un allègement du moyeu, une réduction de charges sur les amortisseurs et donc de leur masse, une réduction importante du maître couple du rotor et donc de sa traînée, une simplification de la maintenance et enfin une amélioration de la fiabilité.

Par exemple le Dauphin Grande Vitesse, certifié en 2000 et déjà vendu à une centaine d’exemplaires, détient le record du monde de vitesse pour hélicoptère toutes catégories depuis 1991.

Bertrand  HAUET - Réduction des émissions de CO2 des moteurs à essence

Ingénieur ESTACA + DEA – Entreprise RENAULT

Le projet présenté par Monsieur HAUET concerne l’évolution du moteur à essence avec un gain de 15% de consommation de carburant, (ou d’émissions de CO2), par rapport au moteur conventionnel de performance équivalente. RENAULT a été le premier constructeur Européen à mettre en production en série un moteur utilisant ces concepts et prétend être, en volume, le second producteur mondial (derrière Mitsubishi) de moteurs à injection directe essence. L’injection directe d’essence dans la chambre de combustion d’un moteur à allumage commandé n’est certes, pas une chose nouvelle, mais ses applications se sont heurtées à des difficultés liées à leur complexité, leur fiabilité et à leur coût. Monsieur HAUET a imposé pour son projet un système dit « spray-guided » qui est reconnu maintenant comme étant un des systèmes les plus prometteurs pour ce type de moteur et devrait se généraliser.

Sébastien LANGE – MODALOHR

Ingénieur ENIM – Entreprise LOHR

Modalohr est le seul système qui permette le transport de camions standards aux dimensions européennes sur trains, tout en pouvant circuler dans le gabarit des lignes ferroviaires existantes. Ainsi il devient possible de mettre en place de véritables services « d’autoroute ferroviaire » (navettes cadencées transportant des camions) sur pratiquement n’importe quelle ligne du réseau ferré européen. La première mise en service commercial de Modalohr concerne l’axe Aiton (Chambery) – Orbassano (Turin). D’ici fin 2006, ce service évoluera à 40 trains par jour autorisant le transit de 300 à 500 000 camions par an, ce qui représente un transfert de la route vers le rail de plus d’un tiers du trafic routier. Dans les 3 prochaines années d’autres services Modalohr vont ouvrir, tel l’axe entre Aiton et Folkestone (UK), la traversée de la Suisse par le Saint-Gothard, et un service cadencé entre Dijon et Perpignan.

Joseph TAILLET - Elimination de charges électrostatiques 

Ingénieur SUPELEC – Sa propre entreprise

L’élimination de l’électricité statique sur des matériaux pulvérulents (granulés, poudres), à gros débit, au cours de la fabrication de polymères permet une réduction du coût de production, (élimination des arrêts des installations industrielles pour nettoyage d’appareil), une amélioration sensible de la qualité des produits (élimination complète des déchets contenus normalement dans le produit ; division par 100 des retours de lots non conformes), une participation significative à la sécurité par suppression des déchets pulvérulents s’accumulant sur les sols et surtout élimination des décharges électriques susceptibles de se produire dans les silos et ayant occasionné des accidents spectaculaires. Le domaine à conquérir dans les polymères est encore plus important. 
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